Les personnels enseignants et de vie scolaire des lycées (LP et LGT) Voillaume

Les représentants élus aux deux CA (SNUEP-FSU, CGT Educ’action, SNES-FSU, SE-UNSA, liste indépendante)
A Madame le Recteur de l'académie de Créteil
s/c de Madame Sturbaut, Proviseure du LGT Voillaume 

Aux bons soins de Monsieur Dreyfuss, Proviseur vie scolaire 

Aulnay-sous-Bois, le 10 décembre 2013 

Madame, Monsieur,

Les enseignants et assistants d'éducation du lycée Voillaume ont décidé collectivement ce mardi 10 décembre de ne pas reprendre le travail après la pause méridienne.

Après une précédente interruption de travail survenue le vendredi 6 décembre, et ayant donné lieu à un dialogue avec la Direction (ce dont nous vous avons fait part dans un précédent courrier daté du 6 décembre), il apparaît en effet que non seulement les incidents persistent mais que nos demandes n'ont pas été entendues sur le fond :
- des insultes, des incivilités et des intimidations nombreuses ont été relevées au cours de ces deux derniers jours

- les assistants d'éducation portent à notre connaissance que ces faits sont leur lot quotidien depuis longtemps et qu'ils observent une dégradation inacceptable de la situation

- les problèmes d'effectif sont criants, et nous croyons que tout n'est pas fait pour que nous obtenions au lycée Voillaume les postes dont nous avons besoin pour remplir notre mission éducative

- les interventions des personnels de direction dans les classes ces deux derniers jours ne semblent pas suffisantes pour répondre au problème : elles ont attiré l'attention des élèves sur certains points sensibles mais pas par exemple sur la question de la sérénité dans la salle de classe, des devoirs à remplir pour permettre les activités pédagogiques. Insuffisamment mises en contexte, elles ont donné lieu à des interrogations des élèves quant à l'identité et au statut des adultes qui s'étaient présentés devant eux.

- le suivi des incidents demeure problématique, malgré des demandes récurrentes de notre part depuis deux ans : les délais de traitement de rapports sont imprévisibles, l'issue qui leur est donnée fait souvent question, l'absence de communication des décisions aux professeurs et notamment aux professeurs principaux est monnaie courante.

Le malentendu persiste aussi avec la direction :

- les enseignants sont infantilisés, leur parole est remise en cause, leurs inquiétudes minimisées. Ils sont mis sur le même plan que les élèves. Pire encore : sur le même plan que les élèves qui dysfonctionnent.

- ils s'interrogent sur le rôle du chef d'établissement : n'est-il pas censé soutenir ses personnels et garantir leur sécurité ?

- alors que l'exercice d'un droit de retrait le vendredi 6 décembre avait semblé légitime aux yeux de la direction lors de notre entretien avec elle cet après-midi-là, cette dernière a très rapidement annoncé le retrait d'un trentième des traitements, comme si elle s'était sentie en droit de sanctionner les professeurs puisqu'elle avait accédé à leur demande de sanction concernant deux incidents majeurs survenus dans l’établissement (œufs et gaz lacrymogène jetés en cours) et laissés jusqu’alors sans réponse

Nous demandons donc de façon à la fois concrète et pressante
- que les personnels de direction soient présents de façon régulière aux endroits où les problèmes se posent et où les personnels sont particulièrement exposés : grille et couloirs notamment

- que le traitement des rapports se fasse en quatre jours maximum, comme la direction s'y est engagée en CA

- que le lycée Voillaume soit doté d'un Proviseur Adjoint supplémentaire et que Mme Denara puisse suivre sa formation correctement … alors que la situation du lycée l'empêche pour le moment de le faire

- que le Rectorat entende les demandes réitérées de notre établissement au sujet de postes supplémentaires d'assistants d'éducation ; que la direction les soutienne de toutes les façons possibles

- que la Région entende les demandes des ATTEE pour un remplacement des personnels manquants ; que la direction les soutienne de toutes les façons possibles

Estimant enfin, après plus de deux ans, qu'un dialogue constructif semble en l’état impossible, nous demandons que le fonctionnement de l'établissement fasse l'objet d'un audit, comme acté lors de notre audience auprès de M. Dreyfuss et Mme De Puylaroque en ce début d’année.

Pour vous présenter ces demandes et les faire valoir auprès de vous, et compte tenu de l’urgence de la situation, qui nous conduit pour la deuxième fois depuis septembre à solliciter votre attention, nous vous demandons de bien vouloir nous accorder, avant les congés de fin d’année, une audience.

Dans l’espoir que notre demande sera entendue, nous vous prions d’agréer l’expression de nos salutations respectueuses.

Les personnels des lycées Voillaume.

